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COMMUNIQUE du LKP 

a propos de cette nouvelle hausse des prix du carburant
La mise en place de l’observatoire des prix « nouvelle formule » devait, dapré yo, rendre la formation des prix beaucoup plus transparente. Force est de constater que rien a changé. Bien au contraire, hausse ou baisse, ce sont les mêmes arguments (cours du brut – parité euro dollar – guerre en libye) qui nous sont vendus chaque mois. C’est comme si un voleur vous dérobait chaque jour une tomate et au bout d’une année, il aura recueilli 1 tonne de tomates san ou rann vou kont. Il s’agit donc de nous habituer à ce yoyo nous donnant l’illusion d’un prix équitable.

Eh bien NON. Sé toujou pwofitasyon. L’observatoire des prix et la commission carburant comme nous le disions (prétendument présidé par un magistrat « indépendant » de la chambre régionale des comptes) est, et demeure une chambre d’enregistrement des décisions de la SARA. Pa la penn fè gran lékòl pou konprann biten lasa. C’est un leurre destiné à nous rendre co-décisionnaire des augmentations des prix arrêtées par l’Etat et imposées par les compagnies pétrolières. Sépousa, nou pa ka mété pyé adan maskarad lasa. C’est donc bien le préfet qui fixe le prix des carburants suivant les injonctions de la SARA et des compagnies pétrolières.
Longtemps, les Penchard, Préfet, Lurel et Gillot ont voulu nous faire croire que l’approvisionnement de la Guadeloupe en carburants provenait d’Europe (Brent). Or, non seulement la Guadeloupe n’importe pas de brut mais la SARA ne produit que 700 000 tonnes de produits finis raffinés pour un marché qui en consomme 1 200 000 tonnes. En vérité, le complément est directement acheté à bas prix, au Venezuela, dans le golf du Mexique, à Trinidad et Tobago, et aux Iles Vierges Américaines et vendu en Guadeloupe au coût de production de la SARA. Mi pwofitasyon !
Et pourtant Penchard, Préfet, Lurel et Gillot continuent à affirmer qu’il n’y a pas de carburants aux normes européennes dans la Caraïbe. Pour mémoire, il n’y a jamais eu de pénurie de carburants en Guadeloupe quand l’ensemble des raffineries françaises étaient en grève en décembre 2010.  
Nous réaffirmons que l’objectif recherché est de ramener le prix des carburants en Guadeloupe au même niveau qu’en France tout en garantissant les marges bénéficiaires de la SARA et des compagnies pétrolières. Pour légitimer cette décision, M-L Penchard trouve  anormal que nous puissions payer un litre de carburant moins cher qu’en France et cela au nom de la démocratie, de « l’égalité et de la solidarité nationale ». Mais pourquoi le faire seulement pour le prix des carburants ? Pourquoi ne demande t-elle pas le même prix pour les livres, cahiers, stylos, médicaments, matériaux, produits de première nécessité….. ; et pourquoi pas aussi pour le taux de chômage, pour la formation et l’insertion des jeunes…. au nom de « l’égalité et la solidarité nationale ». Et pourquoi ne pas respecter, tout simplement, les Accords du 04 mars 2009 ?
Yo la pou sèvi pwofitasyon anlè do a Travayè é Pèp Gwadloup.

Annou kontinyé sanblé pou konstwi on dot Gwadloup

pon disou pa pèd.
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